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Cet article est écrit dans le but d’habiliter et d’encourager les équipes de JEM, les équipiers, les anciens JEMiens et 
étudiants qui travaillent dans les villes, les villages et les communautés plus petites à :

•	 s’enraciner et s’impliquer dans la transformation de leur ville et de leur communauté

•	 travailler en collaboration avec et au sein des diverses sphères qui maintiennent les villes et les communautés ensemble 

•	 fonctionner dans les sphères avec une attitude de service 

•	 travailler ensemble pour que le « Shalom » (la paix, le développement, la plénitude, le bien-être et la prospérité) soit 
établi comme l’éthique et l’esprit du Royaume dans notre monde. 

C’est finalement dans les villes, qu’elles soient petites ou grandes, que les sphères se rencontrent et interagissent. C’est  
là qu’elles exercent une influence transformatrice auprès de nos voisins, dans les zones urbaines et dans nos  
états/provinces et nations.

JEM ET LES SPHÈRES 

Loren Cunningham a introduit 
le concept des sphères en 1975, 
soulignant que ces dernières étaient 
des domaines clés pour transformer le 
monde et amener le royaume de Dieu. 
Les sphères sont rapidement devenues 
un élément central à la compréhension 
de la mission de JEM, comme le 
montre la création de l’Université des 
Nations en 1978.  

Depuis lors, elles ont été appelées les 
sphères d’influence, les façonneurs de 
pensée, ou encore, les sept montagnes 
qui donnent lieu à des nouvelles 
stratégies de missions. 

Jésus nous commande d’aller dans le monde entier.  C’est 
là que nous devons être à la fois la lumière du monde et le 
sel de la terre. Le pasteur, journaliste, théologien, premier 
ministre et fondateur de l’Université libre d’Amsterdam, 

Abraham Kuyper remarque :  
«il n’y a pas un centimètre 
carré dans tout le domaine 
de notre existence humaine 
à propos duquel Christ, qui 
est Souverain sur tout, ne 
s’exclame pas : c’est à moi» Au 
vu de la déclaration de Kuyper, 
nous devons nous demander 
comment nous, chrétiens, 
devons-nous engager dans les 
sphères, en particulier dans 
un monde occidental post-
chrétien : voir les sphères 
comme des montagnes qu’il 

faut gravir afin de gouverner et de régner du haut vers le  
bas ? Ou nous comporter comme des serviteurs incarnés qui 
influencent la société en aimant et en servant ?

En tant que citadins, nous reconnaissons que ces sphères 
ne sont pas simplement des positions de pouvoir sur la 
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culture, mais des villages relationnels qui définissent et 
dépeignent ce que nous croyons collectivement sur la nature 
relationnelle des êtres humains. Toutes ces sphères font 
partie de l’intention originelle de Dieu pour l’humanité. 

Toutes ces 
sphères 
font partie 
du dessein 
originel de 
Dieu pour 
l’humanité 
dans le but 
de gérer le 
monde. Si 
nous voulons 
être le sel et 
la lumière de 
la terre, alors 
nous devons 
intégrer ces 

villages relationnels, montrer la nature relationnelle de 
Dieu en tant qu’artiste, homme d’affaires, communicateur, 
gouverneur, membre de la famille, membre de la 
communauté, éducateur et être spirituel.

Le Cercle des serviteurs de JEM pour les villes d’Amérique 
du Nord (NACSC) recommande que nous nous référons à 
ces sphères en tant que 

Sphères d’influence par le service.  
Cela exprime notre conviction que les chrétiens doivent 
être le sel de la terre, non pas en dominant et en régnant, 
mais en aimant et en servant. Nous ne recommandons pas 
seulement un changement de langage, mais un changement 
de posture qui donne à tous les croyants la capacité 
d’approfondir leur amour et leur respect pour les personnes, 
les lieux et les sphères de la société où Dieu nous a placés.

ALLER PLUS LOIN, ALLER PLUS PROFOND

Les chrétiens voient souvent le monde - et particulièrement 
les villes - au travers de lunettes négatives reflétant un 
monde déchu, désertique et dysfonctionnel dont les gens 
doivent être sauvés. Aimer notre prochain, c’est voir le 
potentiel régénéré que chaque citoyen possède lorsqu’il 

emploie ses dons et ses talents pour le bien commun, 
et pour sensibiliser autrui à la présence et à la venue du 
Royaume. Pour voir venir le Shalom dans nos villes, il 
faut que nous, les chrétiens, intégrions toutes les sphères, 
œuvrant avec des personnes de bonne foi, d’aucune foi et de 
fois différentes que nous, dans l’intérêt commun.

Le renouveau et la transformation des villes représentent 
un mouvement continu. Ce mouvement exige des chrétiens 
qui comprennent leurs rôles en tant que citoyens, qui 
est d’influencer et d’améliorer ce renouveau ainsi que 
d’apporter une transformation au niveau relationnel, qui 
rapprocherait les quatre relations suivantes : 

•	 avec Dieu (spirituellement)

•	 avec soi -même (plénitude spirituelle et psychologique)

•	 avec son prochain (compassion et justice sociale) 

•	 avec la nature (gestion économique et écologique) 

L’Église ne peut pas tout faire ; ce n’est pas son rôle 
institutionnel. Au contraire, elle est surtout appelée à 
soutenir et équiper les membres qui travaillent, étudient et 
socialisent déjà au sein des sphères qui leur correspondent ; 
elle les aide à pleinement vivre leur foi.  

Jésus est venu dans un monde rempli de péché en incarnant 
une attitude de serviteur. Pour ce faire, il a renoncé à sa 
gloire, vivant humblement et discrètement au milieu de 
nous, à Nazareth, pendant trente ans.  Là, il a écouté, aimé 
et servi son prochain, montrant le chemin vers le Royaume 
de lumière. Ses trois années de ministère public reposaient 
sur cette fondation. Il nous a démontré ce qu’était 
l’incarnation qui, à travers ses paraboles et ses histoires, 
avait influencé les sphères économiques, touché les milieux 
artistiques, et par sa mort à la Croix en tant que serviteur 
souffrant, avait influencé le gouvernement de l’époque.

L’incarnation est le seul modèle que Jésus a démontré pour 
accomplir son ministère, et il s’attend à ce que nous fassions 
de même pour accomplir le nôtre. Jésus a dit : « Comme le 
Père m’a envoyé, moi aussi je vous envoie dans le monde. »

Il est désormais temps d’entrer dans le monde où Jésus nous 
envoie. Ce monde, ce sont les communautés et les villes où 
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nous nous trouvons maintenant. Ceci demande un appel 
à plein temps. Comme Ray Bakke nous l’a enseigné, la 
mission aujourd’hui n’est plus de traverser les océans mais 
de traverser la route.  

RECOMMANDATIONS POUR LA GESTION  
DES SPHÈRES 

Tout croyant engagé dans l’une de ces sphères, a besoin 
de savoir : quel est le rôle de la sphère - un guide pour la 
réflexion ; quelle va être mon approche - un guide d’action ; 
et comment dialoguer et persuader les autres d’une manière 
qu’ils comprennent - un guide de persuasion.

•	 Cultivez un amour pour les sphères de la société où 
vous êtes engagés. Il n’y a pas de meilleure approche 
que l’amour pour avoir de l’impact dans votre 
sphère. Connaître le contexte historique de votre 
sphère, ses complexités, ses voix influentes d’hier et 
d’aujourd’hui, discerner ses implications positives et 
négatives, et consacrer du temps à la prière pour votre 
sphère de la société ne sont que quelques-unes des 
façons dont vous pouvez nourrir votre amour pour  
cette dernière. 

•	 Connectez-vous et établissez des partenariats avec 
d’autres personnes de votre sphère afin que des 
formations et un discipulat sous diverses formes 
puissent suivre. Vous n’avez pas besoin de créer un 
centre de formation pour influencer les sphères. Allez 
au-delà de la formation et engagez-vous à incarner  
le Christ.

•	 Soyez une personne intègre dans votre sphère. Si vous 
êtes médecin,  enseignant,  artiste ou cuisinier, faites 
ce que vous faites avec intégrité. L’intégrité dans votre 
travail, dans votre attitude et vos relations créera une 
plateforme d’excellence, de confiance et de respect. 

•	 Répondez aux besoins des personnes dans votre sphère 
d’influence. Commencez par prier pour ceux avec qui 
vous travaillez dans vos temps personnels avec Dieu, 
puis tendez-leur la main sur votre lieu de travail en 
faisant attention à eux. 

•	 Trouvez comment influencer votre sphère dans l’esprit 
et selon les valeurs du Royaume. Un artiste chrétien 

n’a pas besoin de peindre de « l’art religieux » ni un 
producteur de télévision chrétien de produire de la 
télévision chrétienne. Plutôt, pensez à comment exposer 
les valeurs du Royaume, telles qu’elles sont reflétées 
dans le Sermon sur la Montagne, par le fruit de l’Esprit 
ou dans les principes des passages bibliques ; comment 
les mettre en œuvre et comment peuvent-elles informer 
votre sphère d’influence ? 

•	 Invitez les gens à devenir des disciples de Jésus en les 
côtoyant comme décrit ci-dessus, alors que Dieu ouvre 
des portes pour partager votre foi avec eux, de  
manière respectueuse.

Engageons-nous dans les sphères d’influence en étant 
serviteurs ; non pas en dominant et en régnant, mais en 
aimant et en servant. Cherchons le Shalom là où Dieu  
nous a placés.

CONCLUSION

Le Cercle des serviteurs de JEM pour les villes d’Amérique 
du Nord (NACSC) invite tous les centres de notre région 
(et au-delà) à lire, discuter et prier à propos de cette 
proposition. Quelles nouvelles perspectives vous offre-t-elle 
concernant le ministère dans votre ville ? Comment vous 
défie-t-elle dans votre compréhension des sphères et de 
leurs rôles dans la ville, les villages et les communautés où 
vous vivez et servez ? A-t-elle ouvert pour vous de nouvelles 
façons de comprendre le ministère dans votre localité ? 
Comment cette nouvelle compréhension vous pousse-t-elle, 
vous et votre équipe, à aller plus loin ? Jésus est venu dans le 
monde, il s’est identifié et a pleinement participé à la vie des 
gens. Comment l’adoption d’un tel engagement pourrait-
elle changer notre façon de servir Dieu et nos voisins dans 
et à travers les sphères ? L’équipe des serviteurs des villes 
d’Amérique du Nord est disponible pour poursuivre le 
dialogue et découvrir comment être des serviteurs dans les 
sphères d’administration. 

Pierre LeBel  
Montréal – pierrerlebel@gmail.com 

Tim Svoboda  
San Francisco - tim@ywamsanfrancisco.org 



1.	 Quelles sont les différences entre aimer/servir et 
gouverner/régner et quels exemples  
pouvez-vous donner ?

2.	 Si un JEMien accepte un emploi dans une sphère qui 
renforce son appel au ministère, quelle doit être sa 
relation avec JEM ?

3.	 Quelle relation existe entre le travail dans les sphères 
et la proclamation de l’Évangile ? Ses deux ministères 
sont-ils complémentaires ou contradictoires ?

4.	 Bien que ce document soit d’abord écrit pour notre 
réseau des villes nord-américaines de JEM, et dans 
une perspective théologique occidentale, nous sommes 
conscients que d’autres régions du monde le liront 
également. Quelle est votre compréhension des sphères 
si vous exercez un ministère en Asie, en Afrique, au 
Moyen-Orient, en Amérique du Sud, dans les îles du 
Pacifique ? Peut-être vivez-vous et exercez-vous un 
ministère dans ce qu’on appelle le monde occidentale, 
ou alors, vôtre ministère particulier vise les peuples 
autochtones colonisés, là où les sphères pourraient avoir 
été une source d’oppression. Quelle est votre réponse 
aux idées proposées dans ce document ?

5.	 Abraham Kuyper est le modèle choisi et utilisé dans 
ce document. Y a-t-il d’autres leaders chrétiens qui 
travaillent dans les sphères culturelles, sociales et 
politiques de votre région ou de votre pays qui  
vous inspirent à mieux incarner votre foi ? Existe-t-il  
de nouveaux modèles de mission que nous  
devrions considérer ?

6.	 Loren Cunningham a comparé les sphères à des salles 
de classes. Comment le discipulat pourrait-il être 
intégré dans le ministère au sein des sphères ? Est-ce 
que le discipulat ne s’exerce qu’à titre individuel ?  
Comment le ministère au sein des sphères peut-il 
contribuer au discipulat des nations ?

7.	 Quelle relation existe-t’il entre les 5 sphères 
d’autorité suivantes : l’individu, la famille, l’Église, le 
gouvernement et les accords ou ententes nationales et 
internationales, et les sphères d’influence ?

8.	 Y a-t-il des termes ou des concepts spécifiques dans le 
texte qui suscitent des questions pour vous ? Pourquoi ?  
Y a-t-il d’autres termes et concepts qui, selon vous, 
devraient être pris en compte ?

9.	 Est-ce que le ministère à long terme est encouragé là 
où vous êtes ou dans votre ministère ? Comment ? Si 
non, pourquoi ? Comment intégrer le ministère à court 
terme dans une vision à plus long terme ?

10.	 Est-ce que les membres de votre équipe ont étudié 
l’histoire de votre ville/quartier/les gens qui y habitent, 
comment elle est structurée, certaines des personnes 
clés, des organisations et des groupes influents et les 
problèmes et besoins particuliers auxquels ils cherchent 
à répondre ? Quelles sont les préoccupations et les 
besoins historiques et actuels de votre quartier ou de 
votre ville ? Que faudrait-il changer pour résoudre ces 
problèmes chroniques ?

11.	 Si gouverner/régner sont des termes bibliques, 
comment les termes aimer/servir tempèrent-ils 
notre compréhension de la domination ? Comparez 
Philippiens 2,7 et Genèse 1,28, et mettez-les en 
perspective alors que vous cherchez à vous engager  
dans les sphères. 

QUESTIONS ET POINTS DE DISCUSSION

Voici quelques questions et points de discussion qui peuvent être utiles pour les ministères et lieux de JEM qui souhaitent 
discuter du document sur les Sphères d’influence afin de discerner ses applications dans leurs contextes particuliers. Vous 
voudrez peut-être ajouter les vôtres. Vous trouverez également ci-dessous une liste de lectures suggérées.



LECTURES SUGGÉRÉES

Engaging the world with Abraham Kuyper. (2019) Michael Wagenman. Lexham Press

African Public Theology. (2020) Sunday Bobai Agang.  Hippo Books

Evangelicals in the public square. (2006) J. Budziszewski. Baker Books

For the life of the world.  (2019) Miroslav Volf and Matthew Croasmun.  Brazos/Baker                                         

The end of evangelicalism? (2011) David Fitch. Cascade Books

The Global Public Square. (2013) Os Guinness. InterVarsity Press

Misunderstandings about the Christian Worldview in Plural Society and Public Engagement. Tiago del Melo Novais. 
Disponible à https://gc.uofn.edu/index.php/gc Accessed on: May 26,2021

The Heavenly Good of Earthly Work, (2006) Darrell Cosden

LECTURE EN FRANÇAIS

La valeur céleste du travail terrestre, Jean Hassenforder 
https://www.temoins.com/la-valeur-celeste-du-travail-terrestre/

Guide de prière pour Montréal, Pierre LeBel

Être image de Dieu. (1987) Douglas John Hall.

Si vous avez des titres français à proposer, svp les communiquer à Pierre LeBel <pierrerlebel@gmail.com>.


